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On recrute !
La SNCF a tenu une permanence de 

recrutement à la Maison de la jeunesse 
(plus d’infos sur emploi.sncf.com). 

Des ministres en ville
Le ministre de la Ville, Julien 

Denormandie, et le secrétaire d’État 
auprès du ministre de l’Éducation 

nationale, Gabriel Attal, sont venus 
évaluer le dispositif facilitant 

l’accueil en stage de 3e. 

Le sport c’est la santé !
Encore une belle journée intergénérationnelle 

organisée par la Ville et ses partenaires pour mettre 
l’accent sur l’importance de l’activité physique. 

Vu à Clichy-sous-Bois

Soirée de gala
Encore un gala de grande classe pour 

le Clichy-sous-Bois boxing club ! 

Sécurité toute l’année
Désormais, la Ville propose des actions régulières toute 
l’année pour sensibiliser les jeunes à la sécurité routière. 



Le maire s’explique

2019 à Clichy sera placée sous le signe 
de l’enfance et de la famille. Quelles 
sont les actions concrètes que vous 
allez proposer ?
	 En 2019, nous allons célébrer les  
30 ans de la Convention internatio-
nale des droits de l’enfant. La protec-
tion et l’éducation des enfants sont 
au cœur des actions que mène la 
municipalité au quotidien. J’en veux 
pour nouvelle preuve l’instauration 
au 1er janvier de tarifs plus avan-
tageux pour les activités de loisirs 
des enfants, la restauration scolaire, 
l’accueil du soir et du matin, les ate-
liers du soir et l’école municipale 
des sports. Les tarifs baisseront pour 
toutes les familles. Ils seront calculés 
précisément en fonction des revenus 
pour éviter les effets de seuil, qui 
pouvaient créer, avec l’ancien calcul, 
des hausses brutales.
Pour les plus fragiles, le repas de 
cantine passera à 1 €, ce qui répond 
au souhait émis par le président de 
la République. Enfin, puisque nous 
sommes repassés à la semaine sco-
laire de 4 jours, nous lançons « le 
Plan mercredi » pour proposer aux 
enfants des écoles primaires des acti-
vités artistiques et sportives chaque 
mercredi matin. Ces nouvelles acti-

vités seront financées sans augmen-
tation d’impôts, uniquement grâce à 
une meilleure gestion des finances 
municipales. 

Pour cette nouvelle année qu’au-
rez-vous envie de souhaiter aux  
Clichoises et aux Clichois ?
	 J’aurai en priorité une pensée par-
ticulière envers celles et ceux qui, 
autour de nous, sont dans la souf-
france et la peine. À ces personnes, 
comme à l’ensemble des Clichois, je 
souhaite rappeler que l’espoir et le 
courage produisent de grands effets. 
Nous nous sommes battus pendant 
20 ans pour le tramway : il circulera 
en 2019. Nous luttons contre l’ha-
bitat dégradé : le nouvel immeuble  
« Langevin » accueil lera ses pre-
miers résidents dans les prochaines 
semaines. La rénovation du Bas  
Clichy est engagée. Mais bien plus 
que de simples vœux, je vous appor-
terai des propositions concrètes aux 
questions que vous m’avez posées 
lors de la Grande consultation. C’est 
aussi pour cela que je vous invite 
chaleureusement à la soirée des 
vœux du mardi 8 janvier à l’Espace 
93. Je vous y attends. Bonnes fêtes 
et heureuse nouvelle année.

Olivier Klein, maire de Clichy-sous-Bois, 
adresse ses meilleurs vœux aux Clichoises  
et aux Clichois pour l’année 2019.

e n t r e t i e n  av e c  O l i v i e r  K L E IN

2019  
sous le signe  
de l’enfance et  
de la famille

Il arrive ! 
Les rames du tram commenceront  

à circuler en 2019.

Renouveau du bas Clichy  
Ce nouvel ensemble de logements sociaux 

(allée Madeleine Bres) accueillera bientôt ses 
locataires.

Tarifs en baisse 
La cantine sera moins chère pour toutes 

les familles à partir du 1er janvier. 

Plan mercredi 
Des activités encore plus riches  

pour nos enfants.
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	 Clichy-sous-Bois, ville connectée ! 
Nouvelle preuve avec cette grande se-
maine du numérique qui a réuni adultes 
et scolaires autour de conférences, de 
rencontres, d’ateliers ludiques et de 
découvertes digitales. La Bib, le fablab 
du collège Louise-Michel et le Maif tour 
se sont ainsi associés pour proposer 
codage, réalité virtuelle, impression 3D 
ou encore programmation robotique 
aux curieux de tous âges ! 

Le numérique  
à l’honneur

	 Le partage et l’échange rapprochent. 
C’était en tout cas un des objectifs de 
cette journée « Prox’ aventure » organisée 
par la Ville et l’association Raid aventure. 
Un moment autour du sport réunissant 
jeunes et membres des forces de l’ordre. 
De l’escalade, de la boxe mais aussi des 
initiations aux gestes de premiers secours, 
au self-défense ou aux techniques de 
maîtrise d’un individu. Ou autant de 
moyens de promouvoir le dialogue dans 
un contexte convivial et ludique. 

Police et jeunes 
ensemble

2 5  o c t o b r e

8 -1 3  o c t o b r e

Sensibiliser  
au respect de l’environnement
	 Les habitants de la résidence sont par-
tis parce qu’elle était trop sale ? Qu’à cela 
ne tienne : nos équipes de Super Héros 
du tri vont se mettre au travail pour les 
faire revenir. Tel était le scénario de cette 
journée propreté organisée par la Ville 
sur la résidence des Bois du Temple. Des 
dizaines d’enfants du quartier ont ainsi 
mené une opération résidence-propre 
dans une ambiance joyeuse. Parce que 
garder son environnement propre est 
aussi un plaisir ! De quoi annoncer un 
mouvement plus général dans la ville ? 
Ou comment nos héros pourraient deve-
nir des hérauts…

Héros de la propreté
2 6  o c t o b r e

« Notre priorité :  
une ville encore plus propre »
Anne Jardin, adjointe au maire déléguée à la propreté et la gestion des déchets

Le 52e concours « Ville en fleurs », qui récompense les Clichois 
participant à l’embellissement de la commune, a honoré ses 
lauréats. Un grand bravo et un immense merci à eux. Le maire 
et les nombreux élus présents ont ainsi remis leurs présents aux 
heureux gagnants. Grâce à ce dispositif les habitants participent 
à l’embellissement de leur ville.

Une ville plus fleurie
2 0  o c t o b r e

L’actu
de Clichy-sous-Bois
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1918 : un centenaire fraternel et émouvant
2 7  o c t o b r e -2 3  n ov e m b r e

	 100 ans. Oui 100 ans déjà. À anniver-
saire exceptionnel, programme excep-
tionnel, et mobilisation exceptionnelle. 
La Ville a ainsi proposé quasiment un 
mois d’actions commémoratives de 
cet Armistice du 11 novembre 1918. 
Expositions, pièces de théâtre, spec-

tacle cabaret, projections, et, bien sûr, 
cérémonie officielle ont rythmé l’hom-
mage municipal à tous ceux qui sont 
morts pour la France, y compris ceux 
originaires de la France d’outre-mer. 
Un hommage sous le signe de la paix, 
de l’entente et de la coopération entre 

les peuples, de la jeunesse et de l’amitié 
franco-allemande, avec la participation 
du lycée de la Légion d’honneur et de 
nombreux élèves clichois mais aussi 
allemands. 

Émotion 
Un mélange de discours forts et d’interventions de jeunes clichois et 

allemands ont donné une dimension poignante à la cérémonie officielle.

Cabaret du poilu 
Une plongée dans la France  

du début du siècle à travers chants 
d’époque et extraits d’actualité. 

Histoire locale 
De précieux textes et images 

d’époque ont retracé « Clichy-
sous-Bois […] dans la tourmente ».

n°121 NOVEMBRE - DÉCEMBRE 2018 5



Les gens d’ici

L’art 
pour le handicap

C u lt u r e

	 « La dernière étreinte » : sa quatrième pièce de théâtre 
joue jusqu’au 13 décembre à Paris. Depuis dix ans, 
outre son « vrai » métier, Isabelle Duthillier écrit, met 
en scène, chante. Tout cet investissement personnel 
artistique pour une belle cause : « tout ce que je gagne 
par ces activités, c’est pour l’association ‘handi’chiens’ », 
qui fournit gratuitement des chiens d’assistance aux 
personnes handicapées. Elle a déjà offert cinq chiens, 
soit l’équivalent de 75 000 euros. « Je veux juste aider 
des personnes qui n’ont pas la même chance que moi 
de tenir sur mes deux jambes », souligne-t-elle. 

Son travail récompensé
	 Depuis 21 ans qu’il est président du club de l’Union du football clichois, Thierry 
Dodeman a réalisé un énorme travail « dans l’ombre ». Parti d’une seule équipe 
en 1998, et suite aussi à la fusion des trois clubs de foot de la ville, l’UF Clichois 
compte désormais quelque 700 licenciés et 40 éducateurs ! Pas étonnant qu’il ait été 
récompensé de la médaille de bronze de la Jeunesse, des sports et de l’engagement 
associatif par le député de la circonscription, Stéphane Testé. Son autre « satisfaction » 
du moment ? Un partenariat tout neuf, et préparé depuis 5 ans, avec le prestigieux 
Olympique lyonnais. « On a beaucoup de talents ici », se réjouit-il. Et les associations 
ont besoin de bénévoles pour les encadrer… 

Sport

Agir pour l’exemple
Nicole Vivier-Gros fait partie des « petites mains » de la 
résidence la PAMA. A l’image d’André Vivier, feu époux 
de Nicole, décédé début novembre, et pilier central du 
Conseil syndical pendant presque 50 ans, elles
agissent bénévolement, souvent dans l’ombre, pour 
que la vie quotidienne s’y améliore. Nettoyer, planter 
des fleurs, s’investir au Conseil syndical, ramasser les 
déchets, aider les autres… Épaulées par la MOUS « Cœur 
de Ville - Couleurs d’Avenir », elles donnent l’exemple, 
pour espérer faire bouger le collectif. « Ce travail pour 
la copropriété, j’y consacre tous mes matins en général. 
Il faut aussi que des gens nouveaux viennent. »

Copropr i é t é s

Vive l’éco-cottes !
	 « Je veux qu’elles pondent ! » Lilwenn, la plus jeune de la fa-
mille, attend clairement les œufs. C’est que la famille Bossard 
n’accueille ses deux poules du projet municipal « Eco-cottes » 
que depuis une semaine. « On envisageait d’en prendre avant 
que la Ville n’en propose gratuitement mais le projet nous a 
clairement fait sauter le pas », précise Ludovic, le papa, qui 
dit « faire attention » à l’environnement. Pour les œufs, pour 
le recyclage et aussi pour « responsabiliser Lilwenn », 5 ans. 
« Sympa aussi d’être en contact régulier avec les autres béné-
ficiaires du projet ». 
Plus d’infos sur Eco-cottes sur clichy-sous-bois.fr

Environnement
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La Ville possède sa propre cellule 
d’aide aux victimes de violences 
conjugales. Les victimes sont  
reçues, les procédures lancées,  
la coordination assurée par  
la ville. Un seul objectif : protéger  
les victimes majeures et mineures. 
De plus, des permanences de psycho-
traumatologie sont proposées 
tous les jeudis. Dans les situations 
critiques, un pack « premières 
urgences » est également remis aux 

victimes en cas de départ précipité  
du domicile mais l’éviction du conjoint 
violent reste un axe prioritaire.  
Des solutions de logement d’urgence 
sont également possibles. Et des bons 
taxi sont disponibles pour permettre 
aux plaignant-e-s de se rendre à  
l’unité médico-judiciaire de l’hôpital  
Jean-Verdier, habilitée à certifier  
des violences. 

Contact / Tél : 01 43 88 96 04

« Les harceleurs veulent faire croire 
que c’est mal la différence »

Re  nc o n t r e  av e c  t ro i s  ac t r i c es   lyc é e n n es

Askip c’est une pute, elle fait 
des bons tarifs. C’est comme un 
grec : on peut la partager ». Les 
mots de cette création partici-

pative sont crus. Parce qu’ils ont été écrits 
par des élèves du lycée clichois Alfred-
Nobel. Et parce qu’ils entendent, avec 
succès, refléter la réalité du harcèlement 
numérique, principalement vis-à-vis des 
jeunes filles. Encadré, coécrit et mis en 
scène par la compagnie L’île de la tortue, 
ce spectacle déambulatoire, inspiré d’une 
histoire vraie, réunit jeunes lycéens, 
membres des associations de la Maison 
des sages et de l’Asti, ainsi que danseurs 
des Ateliers Médicis. Yulia, Kamar et Bar-
bara, du club de théâtre du lycée, ont pris 
la place des harceleurs, ceux dont les 
mots crus humilient Askip, incarnation 
de la rumeur en ligne (« Askip » remplace 
« A ce qu’il paraît » dans le langage sms). 
Pour Kamar, 18 ans, « Askip symbolise 
surtout le traitement subi par la plupart 
des jeunes adolescentes ». Selon elle, « les 
filles sont plus touchées que les garçons 
parce qu’elles subissent plus de pression, 
notamment sur leur physique ». Barbara a 
tellement souffert du harcèlement qu’elle 
ne souhaitait plus aller à l’école. À cause 
de son accent quand elle est arrivée en 

France. Juste son accent. La pièce l’aide 
à extérioriser. Le partage indirect d’expé-
rience contribue à panser les plaies. En 
prenant la place des harceleurs, elles ont 
mieux cerné leur « logique ». Magie des 
rôles au théâtre. « Les harceleurs veulent 
faire croire que c’est mal la différence. 
Toutes les différences. L’accent, les vête-
ments, l’apparence physique, la sexualité. 
Mais c’est pour laisser penser qu’ils sont 
normaux. Pour se rassurer. C’est un signe 

d’insécurité en fait ». Pour Barbara, « ils 
veulent se rendre intéressants auprès de 
leurs potes, montrer qu’ils sont forts à tra-
vers l’humiliation d’un autre ». L’art pour 
mieux cerner la psychologie humaine. 
Expérience déjà réussie pour ces trois 
lycéennes. Spectacle à suivre. 
#Askip
15 et 16 décembre à 14h
Au pied de la résidence du Rouaillier 

Le harcèlement des jeunes, adolescentes principalement, s’est aggravé 
avec le pouvoir des réseaux sociaux. Ce que dénonce une pièce participative 
programmée pour la mi-décembre. 

Protéger les victimes

«

Vis ma vie 
3 comédiennes-lycéennes  

prennent la place des harceleurs.
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Jouer le jeu 
Sarah Maton, de la compagnie L’île de la tortue, familiarise  

les membres de la Maison des sages au jeu de scène. 
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Pour la prochaine session de 
formation (7 janvier - 25 mars), les 
candidats peuvent postuler jusqu’au 
14 décembre. Les candidatures 
s’effectuent soit via le site internet 
cuisinemodedemplois.com (onglet 
« Déposer une candidature » en 
prenant garde de bien sélectionner 
la formation cuisine délivrée à 

l’école de Clichy-sous-Bois), soit par 
mail clichy@cme-formations.com 
en joignant un CV et une lettre de 
motivation.

Contact : Valérie Le Flem Bourgeois, 
directrice de l’école, au 01 43 30 92 96  
ou 06 42 40 92 23 

lus de six mois que l’école 
de Thierry Marx aux métiers 
de la restauration est ouverte 
à Clichy-sous-Bois. Et elle 
recrute régulièrement ! 
Cuisine Mode d’Emploi(s) 

propose une nouvelle approche qui 
permet, en onze semaines, d’acquérir les 
compétences reconnues par la branche 
professionnelle. Huit semaines en centre 
de formation, au sein de l’école clichoise 
(techniques de base, fiches-recettes, 
normes d’hygiène, gestion des coûts, 
etc.), et trois semaines de stage pratique 
en entreprise, en priorité dans le 93. Autre 
outil pédagogique précieux : le restaurant 
d’application, La Traction, ouvert à tous, 
et situé au sein même de l’école. Les 
élèves peuvent ainsi s’y appliquer, chaque 
mardi et jeudi midi, à mettre en œuvre 
leur apprentissage : de la mise en place 
au coup de feu, toutes les conditions 
sont réunies pour qu’ils endossent le 
costume de cuisinier. Le parcours est 
totalement gratuit pour les stagiaires, 
y compris s’agissant des vêtements 
professionnels et des ustensiles. À son 
terme, la formation cuisine délivre un 
certificat de qualification professionnelle, 
diplôme reconnu par le secteur et par 

l’État. Ce dispositif est prioritairement 
destiné aux publics éloignés de l’emploi, 
en situation de précarité économique et 
sociale (demandeurs d’emploi de longue 
durée, bénéficiaires du RSA, jeunes 
demandeurs d’emploi sans qualification, 
personnes placées sous main de 
justice). Cependant, une intégration est 
aussi possible pour les personnes en 
reconversion professionnelle. Chaque 
session intègre dix stagiaires sélectionnés 

uniquement sur la motivation et la 
cohérence de leur projet professionnel 
par un jury composé de professionnels. 
Alors ? N’hésitez plus ! Tentez l’aventure ! 
Comme l’affirme Alan Aslan, conseiller 
municipal délégué à l’économie sociale 
et solidaire et à l’insertion par l’économie, 
« cette structure est un atout considérable 
pour notre territoire, tant en termes de 
diversité de formations que de débouchés 
vers l’emploi ». 

Comment candidater ? 

P

Devenez 
cuisinier
gratuitement !
L’école clichoise de Cuisine mode 
d’emploi(s) recrute régulièrement. 
Profitez-en !

« Cette structure est un atout considérable 
pour notre territoire . » 

Et là, on ne se roule 
pas les pouces mais  

la pâte !

Là, on apprend à couper 
soigneusement  

les légumes. 

Ici, on pèse au gramme près 
pour ne pas se tromper dans 

 la recette ! 
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À votre service

Enfance : les tarifs 
périscolaires en baisse !

ous avez des enfants qui 
sont en maternelle ou 
en élémentaire ? Ils fré-
quentent la cantine de 
l’école, l’accueil de loi-
sirs du soir ou du mer-

credi ? Ils participent aux activités de 
l’école municipale des sports ? Bonne 
nouvelle : les tarifs pratiqués par la Ville 
pour ces services changent pour s’adap-
ter au plus près de la situation de votre 
foyer. Jusque-là, les tarifs étaient répartis 
en cinq tranches, avec 
des effets de seuil qui 
pouvaient aboutir à des 
augmentations brutales 
pour les familles, en cas 
changement de tranche. 
« De nombreux Clichois 
nous ont rapporté ce problème lors de 
la Grande Consultation », qui a eu lieu 

entre janvier et avril 2018, 
indique Samira Tayebi, 
adjointe au maire délé-
guée aux Finances et aux 
Affaires générales. À partir 
du 1er janvier prochain, un 
nouveau mode de calcul 
spécifique à chaque famille 
sera appliqué afin de leur 
garantir un accès équitable 
aux prestations municipales. 

Les tarifs seront calculés en fonction 
des ressources de chaque famille, après 
application d’un quotient familial tenant 
compte du nombre d’enfants à charge. 
Pour Samira Tayebi, « les nouveaux 
calculs reposent sur trois idées simples : 
les tarifs sont en baisse pour toutes les 
familles clichoises, la baisse est d’autant 
plus forte que les revenus sont faibles, le 
tarif est calculé précisément en fonction 
de vos revenus, sans effet de seuil. » Dans 
tous les cas, la participation des familles 

reste bien entendu infé-
rieure au coût réel des 
prestations. « La com-
mune prend en charge 
l’essentiel du coût des 
services publics. Et cette 
réforme avantageuse 

pour les habitants est mise en place sans 
augmentation des impôts, grâce à tous 
les efforts de bonne gestion que nous 
avons produits depuis plusieurs années », 
précise le maire, Olivier Klein. Pour pou-
voir en bénéficier, les parents doivent 
effectuer une mise à jour de leur dossier 
périscolaire auprès de la Mairie avant 
le 31 janvier prochain (lire l’encadré ci-
contre). Ils peuvent d’ores et déjà effec-
tuer une simulation de leurs nouveaux 
tarifs sur le site de la ville : www.clichy-
sous-bois.fr.

Avant le 31 janvier 2019, les familles 
doivent fournir les documents 
nécessaires afin de mettre à jour leur 
taux de participation individualisé : 
• �la fiche de renseignements remplie 

(téléchargeable sur www.clichy-
sous-bois.fr) ou à remplir sur place 
si vous vous rendez en mairie

• �votre dernier avis d’imposition sur 
les revenus

• �si vous êtes allocataires CAF :  
une attestation de paiement CAF  
de moins de 3 mois

• �si vous n’êtes pas allocataires CAF : 
votre livret de famille (et jugement 
en cas de divorce)

• �un justificatif de domicile de 
moins de 3 mois

Vous pouvez soit vous déplacer 
en mairie avec les documents, 
soit les envoyer par courrier, 
soit les numériser et les 
envoyer par mail à  
tarifaire@clichysousbois.fr

Rendez-vous en 
mairie pour calculer 

vos tarifs

Cantine, accueils de loisirs, école municipale des sports…  
La Ville réforme ses tarifs pour plus d’équité et de solidarité.

Sport et loisirs
Les tarifs de l’école municipale des sports et

des accueils de loisirs vont aussi changer.

V
Comment obtenir  

vos tarifs  
personnalisés ? 
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Enfance : les tarifs 
périscolaires en baisse ! 	 S’il est un service périscolaire auquel 

des milliers de familles clichoises ont 
recours c’est bien la restauration sco-
laire. Et c’est plus particulièrement sur ce 
poste de dépense qu’elles vont constater 
la différence à la baisse sur leurs factures 
à partir de 2019. Avec, dans un esprit 
d’équité et de solidarité, une réduction 
d’autant plus marquée que les revenus 
sont bas. Prenons quelques exemples 

La réforme des tarifs périscolaires va bénéficier à tous les Clichois. 
Exemples chiffrés sur les tarifs de restauration scolaire.

« La cantine moins chère  
pour toutes les familles »

Ac c u e i l s  d e  l o i s i r s

	 Avant, les accueils de loisirs c’était déjà bien ! Mais, à compter 
du 9 janvier, ce sera encore mieux ! Afin de renforcer la qualité 
des offres périscolaires et de promouvoir le caractère éducatif 
des activités du mercredi, la Ville s’est inscrite dans le dispositif 
« Plan mercredi » instigué par l’État. À partir de 2019, de nouvelles 
activités seront organisées en cycles de 7 à 8 séances entre 
deux périodes de « petites » vacances scolaires, et ce, dans une 
logique de parcours. Éveil musical, échecs, rollers, jeux sportifs, 
danse, jardinage, peinture, cirque, pâtisserie… De la maternelle 
au CM2, les enfants pourront ainsi s’inscrire pour un cycle 
entier d’ateliers sur la thématique de leur choix (suivant le 
nombre de places disponibles). Cerise sur le gâteau éducatif : 
ces ateliers seront ponctués de séances de prévention, sur les 
accidents domestiques ou l’utilisation des écrans par exemple. 
Inscription auprès du service Tarifaire selon la nouvelle grille, 
plus équitable, de tarifs.

Le mercredi, c’est encore mieux !

concrets. Une famille de 3 enfants béné-
ficie de revenus mensuels à hauteur de 
2 685 par mois. Alors qu’elle payait 4,08 
euros par repas et par enfant jusque-là, 
elle paiera 3,23 euros à partir de janvier. 
Soit une économie d’environ 50 euros 
par mois pour les trois écoliers (avec 20 
jours de présence à la cantine). Dans le 
cas d’une famille qui possède 710 euros 
de revenus avec quatre enfants, le tarif 

du repas passera de 3,08 à 1,52 euros. 
Avec un gain mensuel de près de 125 
euros. « Le gain est différemment marqué 
en fonction des revenus et du nombre 
d’enfants, précise Samira Tayebi, 1ère 
adjointe au maire déléguée aux Finances, 
mais ce qui est sûr c’est que la cantine 
sera moins chère pour toutes les familles 
clichoises ». 

À partir du 9 janvier, le Plan mercredi permet d’améliorer encore 
l’organisation des activités proposées par la Ville ce jour-là. 

Hum c’est bon ! 
À la cantine du groupe scolaire  

Paul-Vaillant-Couturier, on se régale ! 

« Nous réformons les tarifs pour alléger  
le budget de toutes les familles. »
Olivier Klein, maire de Clichy-sous-Bois

À la baisse 
À partir du 1er janvier, la cantine  

sera moins chère pour tous les Clichois.
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On est fiers

Complices !
Les deux sœurs dans les allées de la pharmacie  

où travaille Pinar.

n°121 NOVEMBRE - DÉCEMBRE 201812

	 C’est simple : pour lui, ses trois filles 
sont des princesses. « Vous ne le croirez 
jamais. Mais c’est grâce à notre père 
que j’ai trouvé mon travail à la phar-
macie de Clichy-sous-Bois. C’est là qu’il 
vient acheter ses médicaments. Il n’a 

C’est lui le coach !
pas tari d’éloges à mon sujet devant les 
patrons qui, hasard total, cherchait une 
ou un pharmacien. J’ai eu un rendez-
vous, j’ai pu montrer mon expérience et 
mon savoir-faire et j’ai été embauchée », 
raconte Pinar Orhan en souriant. 

Les    p r i n c esses      d e  K h a m i  O r h a n
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l y a un proverbe sud-africain 
qui dit « Quand un arbre tombe, 
on l’entend ; quand la forêt 
pousse, pas un bruit ». En clair, 
on parle bien davantage de ceux 
qui sortent du droit chemin plu-

tôt que des nombreux jeunes qui réus-
sissent en dépit des difficultés liées à 
leur « quartier ». Mieux encore, certaines 
jeunes femmes osent, se battent pour 
mener leurs projets et leur vie comme 
elles l’entendent. Ces deux filles là, Pinar 
et Bahar, deux Clichoises de souche, ont 
osé. Il faut dire qu’en turc, Pinar veut 
dire « source d’eau » et Bahar, « le prin-
temps ». Bel augure. « Nous avons grandi 
dans un environnement très protégé, 
avec beaucoup d’amour. Nos parents 
nous ont toujours beaucoup poussées, 
soutenues dans tout ce que nous voulions 
entreprendre. Ils nous ont tout donné 
avec un seul objectif, que nous allions 
toujours plus loin », raconte Pinar. Pour 
elles, pas de situations de blocage, de 
conflits de valeurs et encore moins d’in-
jonctions contradictoires : « Nous n’avons 
jamais eu à faire un choix entre notre 
culture turque d’origine et notre culture 
française. Pas besoin de rompre avec nos 
traditions pour prouver notre émancipa-
tion », renchérit sa sœur Bahar. Pour elles, 
l’émancipation vise justement à pouvoir 
être simultanément dans la société et 
dans la filiation, dans la tradition et dans 

la modernité. Pour cela, elles inventent 
leurs propres chemins, dans un très 
joyeux duel et gardent toujours en tête 
l’adage selon lequel « Il faut savoir d’où 
l’on vient pour savoir où l’on va ». Le père 
des deux jeunes femmes, Khami Orhan, 
a quitté sa bonne ville d’Elazig (Turquie) 
pour la France en 1981 suivi de Fatima, 
leur mère, qui l’a rejoint en 1987. Ils 
se sont installés à Clichy-sous-Bois en 
1990. Pinar et Bahar, qu’une toute petite 
année sépare, y ont grandi dans la valeur 
d’une famille très unie et ne sont sorties 
de LEUR ville que l’espace de quelques 
années d’études à la fac : Pharmacie pour 
l’une et Droit pour l’autre, sortie major de 
promo et remportant le concours de plai-
doirie. Tout simplement. « Toute notre vie 
est là. Notre famille, nos copines depuis le 

lycée avec lesquelles nous sommes vrai-
ment très proches. Et lorsque nous sor-
tons, c’est souvent aussi à Clichy. Nous 
allons chez les unes ou les autres ou man-
ger chez Lezzistan, un restaurant turc 
bon et pas trop cher », poursuit encore 
Pinar le sourire aux lèvres. Elles pro-
fitent de tout, la Fête de la ville, Clichy 
Plage avec leur petite sœur Mathilde, 13 
ans et qui s’éclate autant. Seul bémol, 
les transports pour Bahar. « Je travaille 
dans un cabinet d’expertise comptable, 
à Paris. J’ai, en moyenne et quand tout 
fonctionne bien, 3h de trajet », explique-t-
elle. Si elles pensent parfois à partir s’ins-
taller ailleurs, ça ne dure jamais long-
temps. « On est trop chouchoutées par nos 
parents ! » Et trop fières aussi de leur ville 
de Clichy-sous-Bois. 

I

Re  n c o n t r e  av e c  u n e  e n t r e p r e n e u r e

Pinar et Bahar Orhan sont deux jeunes femmes clichoises  
qui ont, depuis toujours, décidé de réussir leur vie professionnelle. 
Elles ont gagné leur pari ! 

     

Pinar et Bahar ont réalisé le parcours 
d’études qu’elles souhaitaient. Si vous 
êtes perdus dans vos choix, le Point 
information jeunesse (PIJ) de la Ville 
est à votre disposition. Centre de 
documentation (travail, formation, 
logement, études à l’étranger, etc.) et 
d’aide (recherche d’emploi, rédaction 
de lettre et de CV, bourse BAFA, 

création d’association, etc.), le PIJ vise  
à soutenir et à orienter les jeunes de  
17 à 25 ans dans leurs démarches.  
Le tout gratuitement et anonymement.  

Point Information Jeunesse
2, résidence de la Dhuys - av. Jean Moulin
Hall 2 - RDC - Code d’accès 102
01 43 51 83 86

     Comment s’orienter ? 

Re  n c o n t r e  av e c  d e u x  j e u n es   c l i c h o i ses    b i e n  da n s  l e u r  t ê t e

Pinar et Bahar Orhan
deux clichoises  
qui ont osé !
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ça change

Du vert !  
Les premiers 
arbres viennent 
d’être plantés  
sur le parcours  
du tram.

Ils sont encore petits, mais 
ils deviendront vite grands ! 
Ce sont les premiers arbres 
plantés le long du parcours du 
futur tramway T4. Alors que les 
travaux de plateforme se ter-
mineront au premier trimestre 
2019, les premières plantations 
commencent. Des arbres, sur 
quasiment tout le parcours, 

T4 : place aux nouvelles 
plantations

Il était un parc de 1 500 m2 sim-
plement engazonné et clôturé 
situé à l’angle des allées Pasteur 
et Robert-Besson. Joli mais pas 
aménagé. Suite à une demande 
de nouvel agencement des ri-
verains, la Ville a effectué une 
concertation afin de définir le 
projet de réaménagement. Les 
travaux achevés (plantations 
en cours), ce nouveau square 
abrite désormais des jeux pour 
deux tranches d’âge (2-6 ans et 
7-10 ans) ainsi qu’un jardin pé-
dagogique dans un cadre revé-
gétalisé de différentes espèces 
colorées et ponctué de bancs. 
Un nouvel espace ludique et de 
détente pour petits et grands 
au cœur du quartier pavillon-
naire sud.

Depuis le 15 septembre, 
une zone de chantier a rem-
placé le parking de la place 
du Château (allée de Gagny, 
face au groupe scolaire Jo-
liot-Curie). Objectif : creuser 
et réaliser un puits de ventila-
tion et de sécurité pour la ligne 
16 du futur métro du Grand 
Paris Express. Pour l’heure, et 
jusqu’à début 2019, les travaux 
concernent le déplacement à 
la fois des accès à la copro-
priété attenante et des réseaux 
souterrains. Le début très 
concret d’un immense chan-
tier. Le premier tronçon de la 
ligne reliant la future gare de 
Clichy/Montfermeil est prévu 
pour 2024. 

et bientôt de la pelouse, en 
commençant par le tronçon 
de l’allée Romain-Rolland. 
Les travaux avancent : après la 
technique pure, l’embellisse-
ment commence ! Les premiers 
éléments de mobilier urbain 
sont même déjà visibles sur 
Montfermeil. Le tram (re)des-
sine véritablement notre ville. 

Le métro se prépare

Un square 
supplémentaire

Travaux préparatoires 
Avant le creusement du puits du métro, les ouvriers modifient 
l’accès à la copropriété.



L’économie sociale et solidaire 
(ESS) regroupe aussi bien des 
structures (associations, mutuelles, 
coopératives, entreprises, etc.) que 
des pratiques ou des initiatives qui 
réconcilient croissance économique 
et utilité sociale. Elles sont ainsi 
motivées par des enjeux citoyens qui 
visent notamment la solidarité, les 

échanges non-marchands, le partage 
et la protection de l’environnement. 
Souvent associée aux « bobos », 
cette économie vise en réalité les 
gens modestes puisqu’elle promeut 
le retour à l’emploi, le soutien 
aux personnes en difficulté, et un 
système moins coûteux d’acquisition 
de biens et de services. 

n cette soirée de troc, la 
grande yourte de l’asso-
ciation 360 degrés Sud 
déborde de vêtements. Les 
habitants en déposent puis 
fouinent parmi les piles de 

pulls ou de pantalons à leur disposition. 
Récupération et réparation sont en effet 
deux principes centraux de la semaine à 
360 degrés organisé par cette association 
clichoise depuis de nombreuses années. 
On réduit les déchets, on achète moins, 
on crée des rapports humains plus éga-
litaires à travers l’échange de services, 
et on provoque la rencontre. C’est aussi 
l’esprit de leur récurrente disco-soupe, ou 
comment utiliser des fruits ou légumes 
rebuts ou invendus lors d’une session 
collective et festive de préparation de 
soupe. Pour Alan Aslan, conseiller muni-
cipal délégué à l’ESS et à l’insertion par 
l’économie, « dans un monde dominé par 
la surconsommation, le débordement des 
déchets, l’augmentation des inégalités et 
une certaine forme d’individualisme, ce 
nouveau mode de consommation c’est 
l’avenir ! » Outre de nombreuses autres as-
sociations clichoises, tels que les Compa-
gnons bâtisseurs, la Ville concourt aussi à 

ce changement de pratique. Notamment 
grâce à son projet « éco-cottes », qui per-
met aux familles clichoises volontaires, 
habitantes des quartiers pavillonnaires, 
de disposer gratuitement de deux poules. 
Avantages : promouvoir l’élimination des 
déchets domestiques par un moyen na-
turel et ludique et profiter de leurs œufs 
quasi-quotidiens (plus d’infos au 01 43 
88 81 11). Idem du côté de Grand Paris 

Grand Est, établissement public territo-
rial en charge notamment de la gestion 
des déchets de 13 autres communes. 
Grâce à son nouveau dispositif de com-
posteurs et lombricomposteurs à cinq 
euros, il permet aux habitants éligibles 
de disposer d’un outil éco-responsable 
de recyclage des déchets organiques 
(plus d’infos sur grandparisgrandest.fr 
ou au 0800 50 49 36). 

Vous avez dit « ESS » ? 

E

L’économie sociale 
et solidaire,  
c’est l’avenir
Les initiatives en faveur d’une économie 
sociale et solidaire se multiplient.  
Dans les associations, mais aussi au sein 
des collectivités territoriales. 

« Réduire les déchets, acheter moins, créer 
des rapports humains plus égalitaires. » 

Poules au jardin 
Pour recycler quantité  
de déchets organiques, 

c’est génial ! 

Troc aux fringues 
Pourquoi encore acheter 
alors qu’on peut donner  

et réutiliser ? 

On se rencontre

Marché des créateurs 
Acheter à des artisans locaux 

qui utilisent des matériaux sains 
et recyclent, c’est mieux ! 
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STAND DU PÈRE NOËL
MAQUILLAGE

CUISINE DU  MONDE

CRÊPES ET GAUFRES

DIMANCHE 16 DÉCEMBRE

CH
OC

OLA
T C HAUD

Samedi 15 &dimanche 16 decembre
Patinoire

PARKING DE LA MAIRIE
DE 12H À 19H

FA
NFARE 

Sans titre-13   2 20/11/2018   15:34
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Le 17 octobre 1961, plus d’une cen-
taine d’Algériens furent tués par la 
police française lors d’une manifesta-
tion pacifique à Paris. « Nous ne pour-
rons construire ensemble la société de 
demain que si nous sommes capables 
de regarder, les uns et les autres, les 

Le futur se conjugue au passé
C o m m é m o r at i o n  d es   m a ss  ac r es   d u  1 7  o c t o b r e  1 9 6 1

tourments de notre propre histoire ». Ce 
sont les mots du maire, Olivier Klein, 
lors de la soirée d’hommage à ces vic-
times, soirée organisée par la munici-
palité et l’association l’Étoile du berger. 
Des mots qui résument parfaitement 
l’essence de cette commémoration. 

Après un moment solennel, devant la 
mairie, marqué notamment par la lec-
ture de documents d’époque par des 
lycéens clichois, le chanteur algérien 
Sidi Bémol a envouté l’Espace 93 de 
ses mélodies orientales. 



On vous y attend...

Mercredi 12 décembre à 10h45 et 14h30
JEUNE PUBLIC > « Pompons » 
Rencontre entre un danseur et un musicien 
découvrant de mystérieuses petites boules 
de papier froissé. 
Vendredi 14 décembre à 20h30
CHANSON / ELECTRO-POP > Shelmi
Trio électro-pop ayant assuré,  
entre autres, les premières parties  
de Christine and the Queens et  
de Vianney. 

Vendredi 21 décembre à 20h30
MUSIQUE > Concert de Noël
Élèves et profs du conservatoire  
Maurice-Ravel se partagent la scène  
pour partager l’étendue de leur talent. 

Mercredi 16 janvier à 20h30
DANSE CLASSIQUE > « Carmen et 
Shéhérazade », Grand ballet de Kiev
Un seul spectacle pour deux œuvres 
majeures. 

Samedi 19 janvier à 20h30
HUMOUR > Fary, « Hexagone »
Dandy cool, humoriste fédérateur,  
Fary est la nouvelle étoile montante  
du stand-up français. 

Mardi 22 janvier à 20h30
THÉÂTRE > « Madame Marguerite »
Professeure des écoles de CM2 atypique, 
madame Marguerite se sent investie d’une 
mission vitale: vous apprendre l’essentiel 
de l’existence. 

Mardi 25janvier à 20h30
DANSE > « In the Middle »
Cie Swaggers/Marion Motin 
Marion Motin, chorégraphe et danseuse 
hip-hop incontournable, a plus d’une corde 
à son arc: en tournée avec Madonna, dans 
les clips de Stromae, sur scène avec les 
plus grands chorégraphes contemporains, 
elle mène également son propre projet 
en réinventant un hip-hop classieux et 
alternatif. 

E S PAC E  9 3

Fatoumata Diawara
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« 1336 »

Carmen et Sheherazade

« Pompons » 

In the Middle

Shelmi
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CHAPITEAU LA FONTAINE 
AUX IMAGES

Mercredi 12 décembre à 14h30
ATELIER > Bien-être :  yoga en famille
Un moment de détente pour découvrir  
et écouter son corps en histoires.

Vendredi 14 décembre à 18h30
RENCONTRE LITTÉRAIRE > avec Simon 
Johannin
Pour son roman « L’été des charognes ».

Samedi 15 décembre à 15h
CONTE > « Contes du vieux froid »
Par Sophie David

Mercredi 19 décembre à 14h et 15h
ATELIER > Brico-création 100 % récup’
Créations en tout genre pour les petites 
mains…

Samedi 22 décembre à 16h
ATELIER > Conversation en français
Moment d’échanges informels destinés  
aux apprenants ayant déjà des bases  
en français.

Mercredi 9 janvier à 12h30 et 14h 
RDV LECTURE > Sieste littéraire
Venez vous installer confortablement pour 
profiter de lectures apaisantes.

samedi 12 janvier à 14h 30
RDV NUMÉRIQUE > Home studio
Musique assistée par ordinateur.

B i b l i o t h è q u e  C y r a n o  d e  Be  r ge  r ac

Mercredi 12 à 14h30 et  
jeudi 13 décembre à 10h et 14h30
THÉÂTRE > « La princesse qui n’aimait 
pas les princes »
Les princes de la terre entière ne plaisent 
pas à cette princesse… Le miracle se 
produit enfin lorsqu’une jolie fée apparaît. 
Sur un ton comique et décalé qui permet 
d’aborder une question de société 
d’actualité.

Mardi 18 à 10h et 14h30, et  
mercredi 19 décembre à 14h30
THÉÂTRE > « (B)Rêves »
Écoutons le papier des petites et grandes 
histoires, celui qui nous fait rêver.  
Il murmure, bourdonne, se froisse et 
s’ouvre sur des pages habitées.

Mercredi 9 janvier à 15h
JEUNE PUBLIC > « Gouter à la menthe  »
Une activité parents-enfants gratuite, 
animée par une association locale qui 
propose une activité créative.

Vendredi 11 janvier à 20h30
JEUNE THÉÂTRE > 1336, paroles  
de Fralibs
Derrière « 1336 » se cache un décompte  
de jours de lutte, ceux passés de la 
fermeture de l’usine Fralib jusqu’à la fin  
du conflit entre Unilever et les ouvriers  
du groupe, fabriquant les thés Lipton  
et Éléphant.

« 1336 »

« Pompons » 

Conversation  
en français

« La princesse  
qui n’aimait pas  

les princes »

« Contes du vieux froid »

« 1336 »
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Passé et présent
Entre les bornes des Templiers, 

encore visibles face à la mairie, et 
l’actuel boulevard du Temple, il y a 

nécessairement un lien... 
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 n village qui comptait 1 434 
habitants à la déclaration 
de guerre en août 1914, 
n’en comptera plus que 
800 à 1 700 en 1918 (selon 
les sources qui comptaient 

ou pas les nombreux réfugiés d’alors), pour 
atteindre 2 104 habitants en 1921. La 
population se répartissait, outre le village 
historique (Le Bourg) dans des quartiers 
excentrés aux périphéries de la commune, lotis 
antérieurement à 1914. Le Plateau, la Fosse 
Maussoin, la colline, le Chêne pointu (zone et 
rues pavillonnaires), comme le montre le plan 
dressé par monsieur Maxime Henriet dans son 
ouvrage « Histoire de nos rues » (illustration 1). 
C’est donc tout « naturellement » que la quasi-
totalité des Clichois morts pendant la « Grande 
Guerre » habitaient ces quartiers. 

Au lendemain de la Grande Guerre, Clichy-
sous-Bois portera peu de traces visibles du 
conflit, hormis, comme le montre cette carte 
postale des environs de 1920 (illustration 2) où 
l’on voit la chapelle Notre-Dame-des-Anges, 
au milieu d’un paysage quasi désertique. Car 
Clichy-sous-Bois aura été fortement déboisée 
pour répondre aux besoins en bois : ceux 
des armées et ceux de la population, pour 

U

se chauffer. Plus tard, les urbanistes et les 
promoteurs achèveront ce que la guerre avait 
épargné. Il faudra attendre la seconde moitié 
des années 50 (du vingtième siècle) pour que 
des bouleversements urbanistiques viennent 
changer irréversiblement la physionomie de 
notre commune. Sur l’illustration 3, des années 
1920, on voit le côté sud du parc communal 
tel qu’il était encore avant 1960, comportant 

prés, jardins ouvriers et essarts. Ces surfaces 
sont aujourd’hui occupées par les résidences 
Allende, Stamu I (allée Pierre et Marie Curie), le 
groupe scolaire Paul-Vaillant Couturier, Stamu 
II, les Genettes et son « centre commercial », 
jusqu’au chemin des postes. Mais ceci est déjà 
une autre histoire…

G e o r ges    M a l a sse   n e t

1918. Il y a cent ans, 
Clichy-sous-Bois, 
commence à revivre 

c o n se  i l l e r  m u n i c i pa l  d é l é g u é  à  l a  m é m o i r e 
e t  au x  a r c h i v es   d e  l a  v i l l e

C’était comment avant ?

Illustration 1 
Maxime Henriet, « Histoire de nos rues » 

La chapelle Notre-Dame-des-
Anges dans les années 1920 

(illustration 2)

Le côté sud du parc communal dans  
les années 1920 (illustration 3)

n°121 NOVEMBRE - DÉCEMBRE 201820



SP
é

c
ia

l
 c

u
lt

u
r

e

n°121 NOVEMBRE - DÉCEMBRE 2018 21

SP
é

c
ia

l
 c

u
lt

u
r

e

Rendez-vous

Shelmi : révélation pop urbaine de l’année
Ve  n d r e d i  14  d é c e m b r e ,  2 0 h 3 0,  E s pac e  9 3

	 Vous avez dit « pop urbaine » ? Oui : 
pour un heureux mélange de rap, 
d’électro-pop et de R’n’B. Shelmi, c’est 
une sorte d’ovni musical, comme les 
artistes dont ils ont récemment assuré 
les premières parties : Christine and 
the Queens et Vianney. Shelmi, ce sont 
trois presque-trentenaires : Sacha, Ben-
jamin et Celio. Trois jeunes artistes qui 

s’étaient donné, entre eux, « Michel » 
pour petit nom. Après une première 
formation musicale, ils changent d’iden-
tité pour devenir « Shelmi ». Mais ce nom 
de scène en verlan ne les empêche pas 
de manier la langue française à mer-
veille, étoffée de punchlines et d’une 
bonne dose d’insolence. Chaque chan-
son plonge au cœur des incertitudes 

de la jeunesse, celles que connaissent 
organiquement les (jeunes) membres 
du groupe. Comme dans leur « Mal du 
siècle 2.0 », ils racontent l’avenir titubant 
et précaire d’une génération Bataclan 
menacée par l’uberisation et les change-
ments climatiques. Ça claque, c’est pop 
et frais. Un beau renouveau de la scène 
française. 
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Rendez-vous

Cette année encore, Clichy-sous-Bois valorise la réussite 
scolaire en célébrant ses jeunes diplômés. Le samedi 15 
décembre, tou·te·s les Clichois·es qui ont obtenu un diplôme 
en 2018, qu’il s’agisse d’un CAP, du bac ou d’un master, sont 
convié·e·s par le service municipal de la Jeunesse pour une 
grande soirée festive et musicale en leur honneur à l’espace 
93. Si vous êtes Clichois·e et que vous avez été diplômé·e 
en 2018, contactez vite le Point information jeunesse ! Offi-
ciellement, les inscriptions sont bouclées mais ils pourront 
faire une exception pour les retardataires. 

Point information jeunesse
2 résidence de la Dhuys – av J. Moulin
Tél. : 01 43 51 83 86

Soirée des lauréats 2018

	 Cette année, le recensement partiel de la population aura 
lieu du 17 janvier au 23 février 2019. Avertis au préalable par 
courrier, les foyers clichois concernés recevront la visite d’un 
agent recenseur, munis d’une carte officielle, et spécialement 
recruté par Ville pour procéder à cette opération obligatoire. 
Si vous ne pouvez pas répondre par internet, l’agent recen-
seur vous remettra les questionnaires papier à remplir qu’il 
viendra ensuite récupérer à un moment convenu avec vous. 
Le recensement permet de prendre des décisions adaptées 
aux besoins de la population. C’est pourquoi il est essentiel 
que chacun y participe !
Contact : Service État civil / Tél. : 01 43 88 83 14

Combien sommes-nous  
à Clichy-sous-bois ?

r e c e n se  m e n t

S e rv i c e  j e u n esse  

S é j o u r s  à  l a  m o n tag n e

Chaussez les skis !
	 Si vous avez entre 6 et 17 ans, les services Enfance et 
Jeunesse vous emmènent dévaler les pentes enneigées des 
Alpes entre le 23 février et le 10 mars ! Répartis en trois 
tranches d’âge, les jeunes Clichois débuteront ou se perfec-
tionneront en ski mais gouteront aussi à quantité d’autres 
activités hivernales : patinoire, balade en chiens de traineaux, 
sortie en raquettes, etc. Alors, n’hésitez plus ! Les préinscrip-
tions ont lieu jusqu’au 19 janvier. En raison d’une demande 
souvent forte, des critères de présélection sont appliqués par 
la Ville.
Plus d’infos prochainement sur clichy-sous-bois.fr

Des chiffres aujourd’hui
pour construire demain

&  votre commune

Répondez sur internet,
c’est encore plus simple

le-recensement-et-moi.fr
Du 17 janvier au 23 février 2019

de la population 2019
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C’est bon à savoir

Les élus ont la parole 

Expression

Vous avez entre 
16 et 25 ans et 
souhaitez faire 
du baby-sitting ? 
Vous êtes parents 
et cherchez un·e 
baby-sitter ? Grâce 
à un nouveau 
service de mise 
en relation, la 
Ville vous permet 
de vous rencontrer ! Pour vous inscrire : 
• �jeunes baby-sitters de 16 à 25 ans : auprès du PIJ (2 résidence 

de la Dhuys - avenue Jean Moulin - 01 43 51 83 86)
• �parents : auprès de la Maison de la petite enfance (allée 

Salvador-Allende - 01 43 88 83 43 )

Faciliter le baby-sitting

Clichy-sous-Bois connectée !

Ville de Clichy-sous-Bois Ville de Clichy-sous-Bois

Clichysousbois93 Clichy_93

Les Restos recherchent des bénévoles

Vous avez emménagé à Clichy-sous-Bois ? Vous venez d’être 
naturalisé Français ? Vous avez changé d’adresse à l’intérieur 
de la commune ? Vous allez fêter vos 18 ans avant le 1er mars ? 
Vous êtes européen et souhaitez voter à Clichy-sous-Bois le 26 
mai prochain ? Pour voter aux élections européennes, inscrivez-
vous dès maintenant et jusqu’au 31 mars 2019. Via le site de 
la ville (clichy-sous-bois.fr) ou en mairie. Dans tous les cas, la 
demande doit être accompagnée de la photocopie recto-verso 
de votre pièce d’identité et d’un justificatif de domicile récent à 
vos nom et prénom.

Élections européennes 

À l’heure où vous lirez ces lignes, le premier immeuble 
neuf construit dans le Bas Clichy devrait être livré et l’oc-
cupation par ses nouveaux locataires sera programmée. En-
fin ! Après des années d’efforts et de combats menés par Claude  
Dilain et Olivier Klein, les habitants du Chêne Pointu peuvent en-
fin voir que la rénovation de ce quartier est bel et bien une réali-
té. Malgré tout, il faudra encore de longues années pour que tous 
les occupants de ces immeubles dégradés puissent enfin vivre 
dans de bonnes conditions : les démolitions, puis les construc-
tions vont se succéder à un rythme soutenu, mais toujours trop 
lent pour ceux qui attendent. Ainsi, avant l’été prochain, com-
menceront les démolitions des bâtiments des Genettes et de Ron-
sard, lesquels seront là aussi remplacés par des immeubles neufs.

Pour les autres bâtiments, la campagne d’achats de logements par 
l’EPFIF (Établissement Public Foncier d’Île-de-France) se poursuit 
avec près de 500 déjà rachetés par cet organisme.

Nous restons bien entendu très attentifs au traitement le plus 
juste et le plus humain possible des vendeurs et des occupants 
de ces logements.

Les élus de la majorité vous souhaitent de très bonnes fêtes de 
fin d’année et vous donnent rendez-vous le mardi 8 janvier à 
l’Espace 93 à l’occasion des vœux.

Les élus de la majorité municipale

Courant 2019, les premières démolitions vont intervenir 
dans la résidence du chêne pointu, ou, sauf erreur de ma 
part, environ 80 % des logements vont être concernés, ce 
qui permettrait d’effacer le paysage d’immeubles délabrés 
qui ne renvoyait pas une image attractive de la ville. Au 
passage, ces démolitions « ralentiraient » l’activité des marchands 
de sommeil, qui reste important et s’intensifie même, malgré les 
lois en vigueur qui ne découragent pas suffisamment.

Le quartier qui était doté d’un espace de 30 hectares d’espaces 
verts passerait à 34 hectares, les places de parking en plein air, 
seront transformées en parking souterrain, et l’arrivée de la ligne 
T4 horizon 2020 pour désenclaver la commune. Bien que ces 
aménagements me semblent positifs, par la venue de promo-
teurs immobiliers pour la construction de nouveaux logements 
et d’écoles, il serait malhonnête de prétendre le contraire, j’aurais 
souhaité un aménagement spécial pour une zone commerciale 
et/ou la création des zones d’activité économique plus éten-
due, étant donné que la ville vit encore par les aides de l’État, 
ceci aurait pu permettre de dynamiser la ville, de gommer en 
partie l’aspect de ville dortoir et d’effacer le clivage centre-ville- 
banlieue.

Yves Barsacq 
Groupe Les Républicains-DVD

La 34e campagne d’hiver des Restos du cœur débute et 
l‘association a besoin de vous. L’antenne de Clichy-sous-
Bois recherche des bénévoles pouvant offrir entre une et 
quatre matinées par semaine au Restos. L’an dernier, plus de 
135 millions de repas ont été distribués à quelque 900 000 
personnes dans toute la France.
Renseignements et candidatures : Mme Arsic
Tél. : 06 85 18 21 14




